Les élections européennes à Crolles : comme une envie d’écologie !
Une élection au suffrage universel permet de remettre les pendules à l’heure sur l’état d’esprit populaire. Concernant le scrutin du 7 juin, l’interprétation est assez limpide : 
· le succès significatif d’Europe Écologie (29 % à Crolles), c’est la montée en puissance des préoccupations environnementales, au-delà du discours « développement durable » qui est désormais tenu par tous les décideurs ;
· l’échec du MoDem (8 %) s’explique, au moins en partie, par une stratégie de campagne qui s’est égarée dans la confrontation nationale et les attaques personnelles, loin de l’Europe et loin des valeurs d’humanisme qui fondent le MoDem ; 
· concernant les listes UMP et PS (environ 20 % chacune à Crolles), nous retiendrons que les électeurs accordent une confiance limitée aux partis dits « de gouvernement », peut-être car une certaine défiance s’installe vis à vis de pratiques politiques sclérosées et de leaders qui peinent à dire où ils veulent emmener le pays.
Ces élections ont eu un grand mérite : semer le trouble sur la pertinence du clivage gauche – droite qui n’existe guère dans la vie parlementaire européenne. La distinction « gauche – droite » demeure sur un sujet tel que la politique fiscale. Mais à Crolles, cela n’a pas grand sens. Pour le budget 2009, les impôts n’ont pas été un sujet de débat : il y a eu consensus pour garder les taux d’imposition inchangés. Adieu les clivages stériles et vive les discussions sur le fond, argumentées, au cas par cas, projet par projet !
Trois propositions concrètes de développement durable
La thermographie aérienne permet de mesurer, grâce à une caméra infrarouge, les déperditions de chaleur des bâtiments. Chaque propriétaire, privé ou public, peut ainsi prendre connaissance du niveau d’isolation de son bâtiment et envisager les travaux appropriés. Une campagne de thermographie doit être menée en hiver. Elle est nécessairement collective car aucun propriétaire privé ne va louer un dirigeable pour aller inspecter sa maison.
Dans une question orale posée au conseil municipal, nous avons demandé si la commune envisageait de mener une telle opération. La réponse est positive : « c’est en cours d’étude ». Mais il reste à préciser un point important qui fera toute la différence entre une opération d’envergure et une opération cosmétique : la campagne de mesure portera-t-elle uniquement sur le patrimoine public ou s’agira-t-il aussi d’un service offert aux propriétaires ? Il y a environ 2200 maisons et 26 bâtiments communaux à Crolles. On voit bien que l’objectif « économie d’énergie » ne peut être atteint que si la commune joue un rôle incitatif sur l’ensemble de son périmètre, y compris sur le parc immobilier privé.

Ramassage scolaire : le vélobus. Cette année a vu apparaître le Pédibus, grâce à des parents d’élève.  Prochaine étape : le vélobus qui permet de franchir des distances nettement plus grandes. Voir dans Ville Rail & Transports – juin 2009 – une expérimentation menée dans le pays d’Aix en Provence.
Le bio pour la restauration scolaire, c’est possible. Exemple : Saint-Etienne, à l’occasion du renouvellement d’un contrat pour 350 000 repas par an. « Dès septembre, 50 % des produits entrant dans la composition des menus doivent être issus de l’agriculture biologique. Ce taux devra croître de 10 % par an jusqu’à atteindre 100 % la sixième année » [Les Échos, 11 juin 2009].
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